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Description : 

Prsentation de l'diteurPourquoi dans la vie quotidienne, affirme-t-on qu'une situation intolrable appelle une 
raction ? Comment les biologistes en sont-ils venus penser les rapports du vivant et du milieu en termes 
d'interaction ? Pour quelle raison la psychiatrie a-t-elle adopt, il y a un sicle, la catgorie des affections 

ractionnelles ? Pourquoi le concept d'abraction fut-il invent puis abandonn par la premire psychanalyse ? 
Que veut-on faire entendre, quand on dclare qu'une politique est ractionnaire ? Dire que le totalitarisme nazi 

fut une raction au totalitarisme communiste, n'est-ce pas l'excuser ? Le mot " raction " et ses drivs offrent 
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leurs services pour l'explication causale comme pour la comprhension par sympathie. Ils nous viennent 
l'esprit quand nous cherchons des rponses nos problmes. Or ces mots, prcisment, ne font-ils pas problme 
?C'est l'occasion pour, Jean Starobinski, d'examiner les filires intellectuelles travers lesquelles le mot " 

raction " et ses drivs nous sont parvenus. Ce livre remonte au rle que leur attribua la scolastique, mais aboutit 
aux interrogations qui entourent aujourd'hui la notion de progrs, sans laquelle la raction politique ne peut tre 
pense. Il convoque aussi bien les philosophes (Aristote, Leibniz, Kant, Nietzsche, Jaspers), que les savants 
(Newton, Bichat, Claude, Bernard, Bernheim, Freud) et les crivains (Diderot, Benjamin Constant, Balzac, 

Poe, Valry).L'ouvrage est une traverse originale de la culture occidentale : il claire successivement les 
fondements de la science et la protestation des potes, parcourant ainsi les chemins qui conduisent nos 
perplexits prsentes.Revue de presseLe sens du vocable "raction" volue avec le temps et l'histoire des 

hommes. Le mot de raction, ainsi que le couple "action/raction" dans lequel il est souvent pris, ont des 
significations diverses selon les poques. L'histoire de la langue permet de suivre l'volution de ces termes, et 
de comprendre, travers eux, l'histoire des techniques, mais aussi celle des socits et des cultures. Le couple 

action/raction: un sens d'abord scientifique. N tardivement, c'est dans le domaine de la physique que le terme 
de "raction" s'est d'abord impos, pour ne cesser d'investir le champ scientifique: de la chimie la psychiatrie 
en passant par la mdecine et les sciences de la vie, le couple "action/raction" a pris des sens multiples, dans 
des discours et des systmes trs diffrents les uns des autres. Raction, interaction... des mots et des ides dans 
l'air du temps. Quittant le domaine scientifique, le mot de raction a pris un sens figur, d'abord affectif et 

psychologique - ce qui lui a permis de prendre place dans la littrature - puis politique, o il est devenu 
l'antonyme du progrs. Omniprsent dans le monde contemporain, o il sert tantt d'injonction, tantt d'excuse, ce 

terme n'a plus qu'un rapport lointain avec ses origines. -- Ides cls, par Business DigestLe sous-titre de 
l'ouvrage de Starobinski - Vie et aventures d'un couple - suscite une raction immdiate: "encore un problme 

de couple...", mme si le couple en question est parfaitement immatriel. Heureusement, c'est la deuxime 
lecture, plus approfondie, que l'on ralise que "vie" est au singulier, et "aventures" au pluriel, un paradoxe 

constant pour qui veut tre la fois sdentaire et nomade. Ceci n'est pas innocent de la part d'un linguiste, dont 
le livre parle de bien de problmes intressants au travers d'une dmarche qui est profondment historique, tout 
autant que linguistique. Jean Starobinski de rflexions scientifiques, en propos philosophiques ou potiques 
nous conduit au coeur de sa pense: une interrogation presque angoisse sur la notion de responsabilit. Ou, 

comment le concept de ractions en chane peut-il amener justifier un acte irresponsable, retourner la situation 
en prsentant le coupable comme victime "par raction". Le couple action/raction n'est pas originel. Dans 

l'Antiquit, avant la raction, la place du conjoint tait occupe par la passion, duo que l'on retrouve dans... la 
comptabilit moderne qui met cte cte l'actif et le passif! Mais trs vite nous arrivons la physique Newtonienne, 
objet "froid" par excellence, qui nous prsente la raction comme indissociable de l'action, tout comme l'anti-

matire l'est de la matire. Et surtout, le couple action/raction est mathmatis. Il y a entre eux un contrat simple, 
d'galit pure. Puis c'est le tour des chimistes, qui s'intressent aux molcules, objet complexes et invisibles. La 

raction devient alors fermentation. Nous sommes encore un peu dans la mcanique, mais les rapports de 
forces deviennent autre, ils ne sont plus bass uniquement sur la force. Mais, derrire le dbat des chimistes, 

Starobinski laisse entrevoir une autre polmique, celle du rle de Dieu. Autrement dit, le couple action/raction 
est-il dpendant d'une volont divine qui le rgule, vit-il encore chez ses parents, ou bien est-il auto-organis, 

autonome, indpendant et crateur? Les biologistes et les mdecins savent que le temps est irrversible, un coup 
dur pour la mcanique Newtonienne. Ils apportent en germe d'autres ides sur la raction, qui deviendra plus 

tard le concept d'irritation. La raction n'est plus l pour simplement contrecarrer, elle est aussi l pour agacer. 
Un mot tellement moderne, un concept fort de l'innovation organisationnelle: combien de fois entend-on dire 

que l'innovateur est "du poil gratter". Le couple se fche, l'un agit, et l'autre s'irrite. La crise commence se 
faire sentir. Puis l'tre se psychologise, et la raction prend une dimension pathologique. Bateson en donnait un 

exemple amusant, la consquence du coup de pied. Quand on tape sur un caillou, plus on tape fort, plus le 
caillou va loin. Sur un chien, c'est exactement l'inverse, si l'on tape fort, le chien risque fort de s'accrocher 
votre jambe, alors que si l'on tape doucement, il ira tranquillement l'autre coin de la pice. La psychanalyse 
essaye alors d'entriner le divorce du couple, en introduisant comme matresse l'abraction. Celle-ci n'ira pas 

loin, le couple a dj trop de vcu, et le concept de raction est dj devenu suffisamment universel, pour qu'il n'y 
ait aucun intrt le remplacer. Mais c'est aussi l'heure des doutes, et dj apparat la responsabilit, dans le dlicieux 

dialogue dans la marge qui clt le chapitre sur les pathologies ractionnelles. Enfin, la politique s'empare du 
mot. Une certaine classe politique d'ailleurs. Starobinski nous montre quel point l'universalit du terme le 

rend propre une appropriation, qui mettra quelque temps avant de se voir attribuer une connotation ngative. 



Mais surtout, Starobinski se livre dans ce passage, lorsqu'il prsente le mot de Valry. Il nous montre que la 
pense, au travers de l'activation d'un mot, devient une cause. Et, au travers du cercle qui se referme entre 

l'objectif et le subjectif se profilent dj les thories modernes de la complexit. L'interrogation de Starobinski 
nous amne au principe de rationalit limite, cette autre interrogation "comment penser la complexit de notre 
propre pense". Ce passage de la raction Newtonienne, simple, mathmatique, et froide la raction politique, 

complexe et sociale, est un lment important de comprhension de notre socit. La progression de la pense et de 
l'action doit passer par la mort de Newton, par la mort de l'ide que l'quation et les conditions initiales ne sont 

plus suffisantes pour prdire le futur. Ce n'est pas sans consquence pour les dirigeants d'entreprise, habitus 
raisonner sur la planification, la projection financire, le business plan, la statistique. Il s'agit finalement de 
comprendre que ce n'est pas le monde qui a chang, mais notre regard. "La complexit est une proprit de la 

reprsentation", disent les systmiticiens, et la linguistique est un excellent outil pour parler de reprsentation. 
Ce que Jean Starobinski nous a prsent, c'est l'volution de la reprsentation d'un couple, un couple qui est parti 
sur les bases d'un contrat simple pour aller vers quelque chose de bien plus complexe. C'est donc bien notre 
regard que nous devons changer: traiter un problme complexe ne consiste plus le diviser en sous-problme 
simples, mais augmenter notre propre niveau cognitif. Ce livre nous y aide grandement, et bien plus qu'un 

regard d'historien, c'est un processus mthodologique qui nous est offert. -- Serge Soudoplatoff -- -- Business 
DigestPrsentation de l'diteurPourquoi dans la vie quotidienne, affirme-t-on qu'une situation intolrable 

appelle une raction ? Comment les biologistes en sont-ils venus penser les rapports du vivant et du milieu en 
termes d'interaction ? Pour quelle raison la psychiatrie a-t-elle adopt, il y a un sicle, la catgorie des affections 

ractionnelles ? Pourquoi le concept d'abraction fut-il invent puis abandonn par la premire psychanalyse ? 
Que veut-on faire entendre, quand on dclare qu'une politique est ractionnaire ? Dire que le totalitarisme nazi 

fut une raction au totalitarisme communiste, n'est-ce pas l'excuser ? Le mot " raction " et ses drivs offrent 
leurs services pour l'explication causale comme pour la comprhension par sympathie. Ils nous viennent 

l'esprit quand nous cherchons des rponses nos problmes. Or ces mots, prcisment, ne font-ils pas problme 
?C'est l'occasion pour, Jean Starobinski, d'examiner les filires intellectuelles travers lesquelles le mot " 

raction " et ses drivs nous sont parvenus. Ce livre remonte au rle que leur attribua la scolastique, mais aboutit 
aux interrogations qui entourent aujourd'hui la notion de progrs, sans laquelle la raction politique ne peut tre 
pense. Il convoque aussi bien les philosophes (Aristote, Leibniz, Kant, Nietzsche, Jaspers), que les savants 
(Newton, Bichat, Claude, Bernard, Bernheim, Freud) et les crivains (Diderot, Benjamin Constant, Balzac, 

Poe, Valry).L'ouvrage est une traverse originale de la culture occidentale : il claire successivement les 
fondements de la science et la protestation des potes, parcourant ainsi les chemins qui conduisent nos 

perplexits prsentes. 


